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2 e mercredi, les 

enfants de la Catéchèse 

en « Temps fort » à la 

Ferme du Four de Digos-

ville, ont chanté avec 

cœur : « Un arbre va 

grandir et transformer 

le monde … » 

CCCC o u s  c e s  p e t i t s 

« bambins » sont l’avenir 

de la société et l’avenir 

de l’Eglise ! à nous , 

adultes de les aider à 

grandir, pour qu’un jour 

ils soient bien debout 

dans la vie. 

2222e dimanche nous rap-

pelle la résurrection de 

Lazare, venant appuyer 

cette confirmation de 

foi : « Je suis la Résur-

rection et la Vie… celui 

qui croit en Moi ne 

mourra pas ». 

9999ésus est maître de la 

vie…la mort est un pas-

sage, mais la vie reprend 

toujours le dessus. 

0000près le sommeil de 

l’hiver, voilà qu’à nou-

veau le printemps fait 

germer et refleurir. Le 

soleil réchauffe la nature 

et Dieu réchauffe le 

Cœur. Nous aimerions 

dire à beaucoup de nos 

contemporains : sortez 

de votre fatalisme ! po-

sez-vous quelques bon-

««««    Lazare, viens dehorsLazare, viens dehorsLazare, viens dehorsLazare, viens dehors    !!!!    »…»…»…»…     « « « «    DéliezDéliezDéliezDéliez----le et laissezle et laissezle et laissezle et laissez----le aller.le aller.le aller.le aller.    »»»»     
nes questions !laissez 

parler votre cons-

cience ?alors le monde 

ne vous tiendra pas 

captifs, comme l’oiseau 

dans un filet. Jésus ap-

pelle Lazare : « viens 

dehors ! » et aussitôt 

« Déliez-le et laissez-le 

aller. » 

CCCCous ces liens qui nous 

entravent, tous ces 

conditionnements subis 

qui paralysent, toutes 

ces habitudes qui nous 

enferment…essayons 

de nous en détacher 

pour être vraiment des 

êtres libres. Jésus lui-

même, alors sans pou-

voir apparent sur ceux 

qui le ligotent sur la 

croix, est encore capa-

b l e  d e  d i r e  : 

« Personne ne me 

prend la vie, c’est moi 

qui la donne ! entre 

tes mains, Père, je re-

mets mon esprit ». 
Une force de caractère 

sans doute, mais une 

force intérieure qui lui 

a été donnée par le 

Père. Ainsi sera l’atti-

tude de bien des mar-

tyrs de la Foi : libres 

malgré les apparences ! 

Conduire des enfants 

vers Jésus Christ, dans 

la simplicité du cœur, 

ne peut que les aider à 

grandir. En première 
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ligne les parents, qui ont eux-mêmes à vaincre bien 

des peurs : peur de s’engager, d’être jugés, peur d’o-

ser dire « je crois » et de prier avec leurs enfants. 

Mais à leur suite, tous ceux qui sont engagés dans 

l’éducation et les communautés chrétiennes, l’Eglise 

par leur capacité à dire « je crois » dans la joie et 

l’espérance. Pour cela soyons déjà des 

« ressuscités », heureux de croire et capables de po-

ser des actes. Une foi sans les « œuvres » ne produit 

rien de bon ! 

====ous ne donnons pas la Foi, mais nous la rendons 

possible, en aidant l’autre à découvrir dans sa vie une 

autre dimension.                                          JCM  

Billet « liturgie » 
Réflexions et extraits de « Sacramentum Caritatis » de Benoît 

XVI 

Eucharistie et l’art de bien célébrer. 

Une tâche importante revient d’abord à ceux qui ont 

reçu le Sacrement de l’Ordre. L’évêque doit sauve-

garder l’unité des célébrations dans son diocèse. Les 

prêtres, les diacres, chacun à son degré, doivent 

considérer la célébration  comme leur principal de-

voir. 

L’art de célébrer doit favoriser le sens du sacré. Il est 

important d’être attentif à toutes les formes de langa-

ges prévus : paroles et chants, gestes et silences, 

mouvements du corps, couleurs liturgiques des vête-

ments. L’art sacré doit être au service des célébra-

tions (architecture, peinture, sculpture, musique, 

chants liturgiques)        G.N                                                                                                  

« Tes péchés sont pardonnés » 
Irons-nous jusqu’à la Fête de Pâques sans avoir fait 

une démarche de Réconciliation ? 

Vendredi prochain : 19h à NDT pour faciliter la 

venue des personnes qui travaillent, nous célébrerons 

ce Sacrement. Sans doute l’accusation de la faute est 

humiliante, mais elle est en même temps une confes-

sion de la plus grande grâce de Dieu. C’est étonnam-

ment consolant et libérant que de rencontrer, des ma-

(Suite page 2) 



Pensez à vous inscrire pour la soirée  

« Poule au Pot »  

du samedi 29 mars 2008 à la salle polyvalente de 

Bretteville.  

Nous vous attendons nombreux ! 
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Lundi 10 : à 14h30 ou 20h30 au Presbytère , ren-

contre « Jésus ne nous appelle pas 

« Serviteurs » mais « Amis ». 

Mardi 11 : pas de messe à la chapelle 
Mercredi 12 : - pas de messe à la chapelle. 

- à 14h30 ou 20h30 aux Salles St Joseph/
Place même thème, animé par la Commu-

nauté Chrétienne : Est Tourlaville. 

Jeudi 13 : 16h45, messe à la Noé. 

Vendredi 14 : - 11h, messe à la Maison St Joseph 

- 12h : Repas « partage » Riz et Pomme à la 

Maison St Joseph 

- 19h : Célébration de la Réconciliation à 

Notre Dame du Travail 
- 20h30, 2ème soirée de préparation au Ma-

riage au Presbytère. 

Samedi 15 : Pas de messe à Notre Dame 

Dimanche 16  : Fête des Rameaux  
- à 10h, messe à N.D du Travail 

- à 11h30, messe au Mesnil Au Val. 

D 
n homme était tombé malade. C’était Lazare, de Béthanie, le vil-

lage de Marie et de sa soeur Marthe. (Marie est celle qui versa du 

parfum sur le Seigneur et lui essuya les pieds avec ses cheveux. 

Lazare, le malade, était son frère.) Donc, les deux soeurs envoyèrent dire 

à Jésus : « Seigneur, celui que tu aimes est malade. » En apprenant cela, 

Jésus dit : « Cette maladie ne conduit pas à la mort, elle est pour la gloire 

de Dieu, afin que par elle le Fils de Dieu soit glorifié. » Jésus aimait 

Marthe et sa soeur, ainsi que Lazare. Quand il apprit que celui-ci était 

malade, il demeura pourtant deux jours à l'endroit où il se trouvait ; alors 

seulement il dit aux disciples : « Revenons en Judée. » Les disciples lui 

dirent : « Rabbi, tout récemment, les Juifs cherchaient à te lapider, et tu 

retournes là-bas ? » Jésus répondit : « Ne fait-il pas jour pendant douze 

heures ? Celui qui marche pendant le jour ne trébuche pas, parce qu'il 

voit la lumière de ce monde ; mais celui qui marche pendant la nuit tré-

buche, parce que la lumière n'est pas en lui. » Après ces paroles, il ajou-

ta : « Lazare, notre ami, s'est endormi ; mais je m'en vais le tirer de ce 

sommeil. » Les disciples lui dirent alors : « Seigneur, s'il s'est endormi, il 

sera sauvé. » Car ils pensaient que Jésus voulait parler du sommeil, tan-

dis qu'il parlait de la mort. Alors il leur dit clairement : « Lazare est 

mort, et je me réjouis de n'avoir pas été là, à cause de vous, pour que 

vous croyiez. Mais allons auprès de lui ! » Thomas (dont le nom signi-

fie : Jumeau) dit aux autres disciples : « Allons-y nous aussi, pour mou-

rir avec lui ! » Quand Jésus arriva, il trouva Lazare au tombeau depuis 

quatre jours déjà. Comme Béthanie était tout près de Jérusalem - à une 

demi-heure de marche environ - beaucoup de Juifs étaient venus mani-

fester leur sympathie à Marthe et à Marie, dans leur deuil. Lorsque Mar-

the apprit l'arrivée de Jésus, elle partit à sa rencontre, tandis que Marie 

restait à la maison. Marthe dit à Jésus : « Seigneur, si tu avais été là, mon 

frère ne serait pas mort. Mais je sais que, maintenant encore, Dieu t'ac-

cordera tout ce que tu lui demanderas. » Jésus lui dit : « Ton frère ressus-

citera. » Marthe reprit : « Je sais qu'il ressuscitera au dernier jour, à la 

résurrection. » Jésus lui dit : « Moi, je suis la résurrection et la vie. Celui 

qui croit en moi, même s'il meurt, vivra ; et tout homme qui vit et qui 

croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ? » Elle répondit : « Oui, 

Seigneur, tu es le Messie, je le crois ; tu es le Fils de Dieu, celui qui vient 

dans le monde. » Ayant dit cela, elle s'en alla appeler sa soeur Marie, et 

lui dit tout bas : « Le Maître est là, il t'appelle. » Marie, dès qu'elle l'en-

tendit, se leva aussitôt et partit rejoindre Jésus. Il n'était pas encore entré 

dans le village ; il se trouvait toujours à l'endroit où Marthe l'avait ren-

contré. Les Juifs qui étaient à la maison avec Marie, et lui manifestaient 

leur sympathie, quand ils la virent se lever et sortir si vite, la suivirent, 

pensant qu'elle allait au tombeau pour y pleurer. Elle arriva à l'endroit où 

se trouvait Jésus ; dès qu'elle le vit, elle se jeta à ses pieds et lui dit : « 

Seigneur, si tu avais été là, mon frère ne serait pas mort. » Quand il vit 

qu'elle pleurait, et que les Juifs venus avec elle pleuraient aussi, Jésus fut 

bouleversé d'une émotion profonde. Il demanda : « Où l'avez-vous dépo-

sé ? » Ils lui répondirent : « Viens voir, Seigneur. » Alors Jésus pleura. 

Les Juifs se dirent : « Voyez comme il l'aimait ! » Mais certains d'entre 

eux disaient : « Lui qui a ouvert les yeux de l'aveugle, ne pouvait-il pas 

empêcher Lazare de mourir ? » Jésus, repris par l'émotion, arriva au 

tombeau. C'était une grotte fermée par une pierre. Jésus dit : « Enlevez la 

pierre. » Marthe, la soeur du mort, lui dit : « Mais, Seigneur, il sent déjà ; 

voilà quatre jours qu'il est là. » Alors Jésus dit à Marthe : « Ne te l'ai-je 

pas dit ? Si tu crois, tu verras la gloire de Dieu. » On enleva donc la 

pierre. Alors Jésus leva les yeux au ciel et dit : « Père, je te rends grâce 

parce que tu m'as exaucé. Je savais bien, moi, que tu m'exauces tou-

jours ; mais si j'ai parlé, c'est pour cette foule qui est autour de moi, afin 
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qu'ils croient que tu m'as envoyé. » Après cela, il cria d'une voix forte : 

« Lazare, viens dehors ! » Et le mort sortit, les pieds et les mains atta-

chés, le visage enveloppé d'un suaire. Jésus leur dit : « Déliez-le, et 

laissez-le aller. »  Les nombreux Juifs, qui étaient venus entourer Marie 

et avaient donc vu ce que faisait Jésus, crurent en lui. 

nière toujours nouvelle et personnelle le Dieu de mi-

séricorde. Cette expérience ne rabaisse pas. Elle ap-

porte au contraire joie et reconnaissance. Un rayon de 

la joie qui est en Dieu vient ne celui qui se convertit 

et pénètre alors dans son cœur. 

Les jeunes qui n’ont pas ce passé difficile, viennent 

volontiers se confesser lors de grands rassemble-

ments !  

(Suite de la page 1) 


